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Humainement parlant, elle semblait donc condamnée à dispa-

raître.
Mais la Providence lui avait 1iisé un ange gardien dans la

personne cie son clergé. Ce fut lui qui la sauva du naufrage.

il rallia~ ce petit peuple, lui préch4, - non pas la révolte, -

mais la sdi4iissiori à ses'nouveaux màitres, et lui fit comprendre

que son Salut reposait dans la conservation de sa langue et de

sa religion.
Ce progamm 4E sgn ât ualité et dle sa neces-

site. Aujourd'hui, comme alors, le salut de la nationalité cana-

dienne en dépend abFolument. î -

Voici Oolumeut *u1 tépuoin coulpé'tent et impartial, IM. Raineau,

apprécie cefeîithistorique, si g)lorieux pour le clergé, et que

(des igrats voudraié'nt maintenant transformer en légende.
"S ipsène n t e ispectable, qui aivait delà jouél Un si

grad rle d&~a frmaion(le. 1,0 colonie, resta ;in effet au

iînil1tu dëý lifuitl côfcommune, ferme et inébranlable à son poste,

à la tête de ses ouailles: il demeura, en, cc pays, l(ý seuil débris

(le l'aristocratie sociale, .pour.cu1sailer, suutaiŽnu et dirigrer le bon

vouloir et le courage inexpérimienté (l ce peuple abandonné. 11

ne fut pas au de-ssOWs de cette tâche: ai la crainte dles violences,

ni l'o1bses4iôn des intrigues,' ni la séduction ýàes promesse .s, ne

purent jamais le faire dévier: la diplomatie astucieuse .. du

gouiverneiinent>antglais succomba (levant cette honnêteté simple,

Inai-, ferme, (luine conscience droite et convaincue."
1760)-1763

'('-VIRÉ(.INIE MILITAIRE

Un consèilOS dj½ept officiers de l'armée, était chargé

(lc décider les affaires civiles et Prîit~lé'~ lÙs4importubtes,

et des commandants militaires furent envoyés Claus les eàm'll

pagnes, pour y administrer la justice.

Les Canadiens du distri.t, seuld Montr:éal fucrent appelés à

prendre part à l'administration (le lat justiceamoe(tlur

capitaines (le milice.
Le peuple laissa faire et se soumi~ à rejégirnRe.bien qu'il.n',çit,

aucune part à l'administration des affaires publiques. i "se cou,-

tenta sagçiînent de parler sa langue et de pratiquer sa religion.

- .1763-1774
ÇIqOUVERNEMENT civIL ET DESP<)TIQUE.

En 1763, le gouverneur Murray forima.,,pgur obéir à sesis


